su; les hauts-plateaux de Constantine 
276 morts = 70 blessés graves 


ALGER, 14 février. — Un trés grave trembjement de terre, qui a jeté le deuil en Algérie et dont le 
funébre bilan s'éléve à 276 morts et à 70 blessés graves, a secoué le sud-ouest du département de Constantine| 
dans la nuit de lundi à mardi. 

Le secteur touché par le séisme, qui a duré plusieurs secondes, est délimité par les localités de Barika, | 
M'ila, Maadid et le bordj Bou Arrerifi. Cette région est un pays de hauts plateaux situé à 150 kilomètres| 
environ de Constantine, entre le Djebel Aures et le Chott el Hodna et dont les habitants vivent surtout de| 


l'élevage du mouton. 


Les routes ont été obstruées par des éboulis de terre ei de rochers, les communications avec la zone 


Bataille des “libertés” 


à la Commission 
de la Constitution 


par Georges GARREA 


On envisa; 
ril, c'est-à-dire avant les fêtes de Pâques, afin que les 
ut de juin. Pour le moment, la commission 
ler des devoir: 


À commission de la Constitution met les bouchées doubl 
tuante devra se séparer vers le 15 
élections puissent avoir lieu à la fin de mai ou au 

point la Déclaration des Droits... puisqu' on n'ose pli 

Et €'est l'occasion de quelques votes curieux où la majorité tripartite 

On a vu, avant-hier, le bloc socialo-communiste refuser d'inscrire, parmi 
les libertés intangibles, le droit de propriété, sous prétexte qu'il est prévu dans | 
la loi constitutionnelle. Or, la ioi constitutionnelle pouvant être périodique- | 
ment modifiée comme n'importe quelle 
droit de propriété qu'à titre précaire et révisable 

On a vu. hier, après le rejet de la liberté d'enseignement, la méme majorité | 


met ai 


LE VOYAGE 
de M. Léon Blum 


aux Etats-Unis 
serait remis à une 
date ultérieure 


On sait que M. Léon Blum a été 
désigné par le Gouvernement pour 
négocier à Washington l'obtention des 
importants crédits indispensables au 
rétablissement de notre  situaüon 
financière et économique. Certains, 
considérant l'urgence des problèmes 
en question, se sont étonnés que l'an- 
cien président du Conseil ne soit pas 
parti immédiotement pour les Etats- 
Unis, M. Léon Blum poursuit actuel. 
lement des entretiens avec Londres. 
et il a ainsi commencé à remplir sa 
mission, les conversations avec les 
Anglais n'étant qu'un prélude aux 
discussions qui doivent incessamment 
être entamées avec les Américains. 
Mais il semble que M. Léon Blum. 
dans ses entretiens à Londres, cher- 
che, avant tbuot, à tâter le ierrain. 
Tl désire, en effet, avant d'entre- 
prendre son voyage en Amérique, 
Connaltre les intentions possibles du 
gouvernement de Washington. 


T! semble qu'il ne soit décidé à par. 
tir vraiment que dans le cas ou il 
serait assuré que les Américains sont 
bien convaincus de l'effort de redres-, 
sement de la France et que sa mis- 
sion a des chances d'être couronnée 
de succès. 

Dans ces conditions, il parait d 
bable que le voyage de M. Léon Blum 
aux Etats-Unis, qui devait avoir lieu 
ims prochainement, sera remis à une 
date ultérieure. 


LUNDI, LE GOUVER- 
NEMENT DRESSERA 
LE BILAN ÉCONOMI- 
QUE DE LA FRANCE 


Après avoir dressé le bilan de la 
situation financière, le gouvernement 
va établir celui de la situation écono- 
mique de la France. 

Pour procéder à cette étude, le Co- 
mité économique interministériel se 
réunira lundi sous la présidence du 
chef du gouvernement. En dehors du 
bilan économique sont également ins- 
crites à l'ordre du jour de ce conseil 
restreint, les questions suivantes: or- 
[L— XX XOLG 

lémes de répartition mensuel- 
vin ; les articles d'utilité so- 
ciale, et les méthodes d'élaboration 
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de l'exécution du plan. 
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lam... 300 tr. 


du ler et du 15 
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pa 


se refuser à 


dun 


resse est garantie. 


journal ou d'une revue. 


Le bloc socialo-communiste a la majorité. 11 en use. mais les radicaux ne 
de M. Plerre Cot qui 
et qui a préféré donner sa émission de membre de la commission plutôt que | 
de se mettre en opposition avec son parti. 


le suivent pas, au grand dat 


Il semble bien que l'opposition 
mette d'ailleurs un malin plaisir à se 
faire le défenseur de toutes les liber- 
tés, afin de provoquer, de la part de 
la majorité, des restrictions mal 
admises et impopulaires. — Quelle 
belle plateforme électorale 1 Tel ap- 
parait bien, en effet, le désir du 
« Rassemblement de gauche » qui 
est en train de se constituer, et qui 
réunirait les radicaux-socialistes, les 
républicains socialistes, l'U.D.S R.. 
certains éléments socialistes et syndi- 
calistes, et peut-être aussi certains 
élémenis de l'Alliance démocratique 
En tête de son programme, || place 
« le rétablissement des libertés hu- 
maines et des institutions démocrati- 
ques et républicaines. » 

En ce qui concerne le principal de 
son œuvre, c'est-à-dire la Constitu- 
tion. la commission n'a encore établi 
qu'un avant-projet, sur lequel il est 
possible qu'elle revienne partielle- 
ment lors de l'examen du texte défi- 
nitif 

En effet, les articles les plus im- 


LA DECLARATION 
des Droits légitime 
celui à l'insurrection 


La Commission de la Constitution a 
terminé ce matin l'étude de la Dé-| 
claration des Droits. Une importante 
discussion eût lieu sur l'article 19. 
ayant trait à la « restriction des 
droits » pour le cas oü la Républi- 
que serait proclamée en danger. soit 
en face d'une menace venue de l'ex-| 
térieure, soit par suite de troubles in- 
térieurs ou une menace de coup d'Etat. 

La Commission a ensuite modifié 
l'article de la déclaration des Droits 
de l'Homme et du Citoyen conce: 
nant le « droit à l'insurrection 
Voici le nouveau texte : « Quand le 
Gouvernement viole les libertés et les 
droits garantie par les présents textes 
constitutionnels, ja résistance, sous 
toutes ses formes, est le plus sacré 
des droits et le plus impérieux des 
devoirs ». 

L'article 32, relatif à la propriété, 
a été, faute d'accord. particulièrement 
sur la forme, renvoyé à la refonte. 
On assure qu'en raison de la préci 
sion et de la prudence avec lesquel 
les ce texte doit être rédigé, il ne 
sera examiné que mardi prochain 
L'intangibilité du droit de propriété 
sera-t-elle finalement reconnue ? 


Scandale à Washington 


inscrire nettement la liberté de la presse. Le texte adopté y 

porte des limitations, certes légitimes lorsqu'il s'agit de réprimer l'injure et 

a diffamation. Mais où commence et où finit la liberté d'expression 

peut porter injustement atteinte à la réputation d'un indiviau ou d'un groupe 

d'individus » ? Une interprétation abusive ne permettrait-elle pas de mettre 
les omnipotents partis à l'abri de toute critique ? 

li s'agissait donc d'ajouter à ce texte ces simples 

» Le bloc socialo-communiste 

la suppression de l'autorisation préalable du gouvernement à [a parution 


HAROLD ICKES 


secrétaire d'Etat sen va | 


en claquant la porte | 


De notre envoyé spécial permanent Lionel DURAND | 


NEW-YORK, 14 
HAROLD ICKES, le dernier « homme de Roosevelt », quitte| 
aujourd'hui le ministère de l'Inté 
Venu au pouvoir en 1933, 


M. 


se retire en déclarant 


février por cáble) 


ur, en cloquont les portes. | 
résident défunt, M. Ickes| 


avec le 


« Je ne veux plus faire partie du cabinet où je | 


serais forcé de faire passer les intérêts du porti avant ceux de la nation. » | 


A CALCUTTA | 
les émeutes 
s'aggravent 

30 morts, 300 blessés 


CALCUTTA. 14 février. — Les dé-| 
sordres qui durent depuis trois jours | 
ont gagné en violence hier soir 

Les troupes britanniques ont dà| 
ouvrir le feu sur la foule déchainée. 
qui » saccagé une église de la ville 
détruisant des reliques. Les émeutes 

t d'autres villes 


reçu 
d'évacuer la ville afin d'éviter d'être 
mélées aux troubles. 


Cest un véritable scandale qui | 
éclata, hier matin, à Washington, lors- | 
que le ministre de l'Intérieur, au| 
cours de la plus grande conférence de | 
presse qui ait jamais été organisée 
dans la capitale américaine, précisa | 
devant 450 journalistes les motifs de 
sa démission. et cela sans mâcher ses | 
mots. 

Toute l'affaire commença quand le 
président Truman choisit pour ie| 
poste de sous-secrétaire d'Etat à ia| 
Marine. M. Edwin Pauley. propriétaire 
de riches puits de pétrole sur la côte 
de Californie, mais homme entière- | 
ment dépourvu d'expérience mari- 
time. Avec un bon nombre de par- 
lementaires et autres personnalités | 
américaines. M. Harold Ickes s'opposa 
violemment à la nomination de M. 
Pauley Car il l'accuse de s'être en- 
tremis pour amener le gouvernement 
fédéral à abandonner ses titres de 


en effet, que la Consti- 


des citoyens. 
à une rude épreuve. 


loi, c'est avouer qu'on n'admet le| 


* qui| 


ots : « La liberté de 
est refusé, de méme 


urait bien aimé le rallier | 


portants ont été votés par des majo- 
rités très différentes, issues. tantót| 
d'une coalition du MR.P. et des so- 
cialistes, tantôt d'une alliance des | 
socialistes et des communistes. 

Comment alors assurer le vote sur 
l'ensemble, alors que des oppositions 
fondamentales séparent sur certains 
points les deux tendances ? 

Les partis ont certainement songé 4| 
cette difficulté et envisagent sans 


doute d'y parer par des concessions 
communes, mais de plus en plus dif- 
ficiles 

Le MR.P. a tenté de profiter de 
l'accord tripartite, lors de la cri 


ministérielle obtenir certain. 
satisfactions par lui indi 

Les communistes ont fi 
juer que le problème constitution- 
Yétant pas du ressort du gouver- 
nement, il était impossible de le faire 
figurer dans un 
vie du travail | | 

ll n'en est pas moins vrai que les 
partis en ont discuté entre eux 

L'avant-projet adopté par la Com- 
mission est entièrement basé sur une 
assemblée unique, omnipotente et 
souveraine. 

C'est elle qui élit le Chef du Gou- 
vernement et le révoque à sa guise, 
aingi que ses collaborateurs 

exécutif n'agit que par déléga- 
tion. 


L Président 


fantoche 


our 


L'Assemblée élit le Président de la 
République, mais celui-ci n'a aucun 
pouvoir politique 

il n'est plus chargé de désigner les 
présidents du Conseil et i! n'assiste 
même pas aux conseils des ministres. 
C'est une simple chef de la magis- 
trature et un agent représentalif lors 
des réceptions diplomatiques. 

La justice n'est plus indépendante 

La séparation des pouvoirs est sup- 
primée et le contróle de la magistra- 
ture est dévolu à un Consell Supé- 
rieur, dont la majorité est élue par 
l'Assemblée, et prise dans son sein. 

Ainsi, ayant à choisir entre trois 
systèmes, le régime présidentiel à la 
maniére des Etats-Unis. le gouverne- 
ment parlementaire à la mode britan- 
nique, et un gouvernement d'assem- 
blée détenant la totalité des pouvoirs 
exécutif. législatif et judiciaire, la 
Commission a choist ce dernier. 

Ce système ne satisfait naturelle- 
ment pas les partisans d'un régime 
parlementaire. à base de libéralisme 
démocratique à une ou deux assem- 
blées. 

Ils font valoir que le système pro- 
posé n'existe actuellement dans aucun 
autre pays. On n'en connait guère 
que deux exemples, notre première 
République, qui a abouti au 18 Bru- 
maire, et la République de Weimar 
qui a abouti à Hitler. 

C'est dire que les controverses se- 
ront vives en séance publique et que 
des contre-projets seront sürement 
déposés. 

Ce système d'Assemblée unique et 
omnipotente est complété par un ré- 
gime électoral assujettissant les par- 
tis a une discipline absolument ri- 
goureuse, écartant toute surprise pour 
les chefs de la majorité. 

En effet tout député qui ne res- 
pecterait pas la discipline de vote de 
son groupe serait immédiatement ré- 
voqué par celui-ci et remplacé par 
un des « suivants » de la liste na- 
tionale. Car les élections auraient lieu 
à la RP. dans le cadre départemen- 
tal avec utilisation des restes sur le 
plan national ce qui constitue déjà 
une prime importante pour les partis 
les plus fortement organisés. 

Mais ce n'est pas tout. Une autre 
prime leur serait accordée par la 
clause stipulant que, seuls, les partis 
ayant obtenu au moins dix quotients, 
bénéficieraient de l'utilisation de leurs 
restes sur la liste nationale 


(Suite en page 2.) 


HELLO STELLA ! 


E sergent Robert Back- 

ner, du New Jersey, ai 
tendait sa femme à la Croix- 
Rouge de New-York lors- 
qu'elle débarqua du steamer 
Argentine. Stella, devenue 
Mme Backner en Angleterre, 
a été accueillie à « bros fer- 
més » comme le montre notre 

cliché 


sinistrée sont particulièrement dif- 
ficiles en raison de l'éloignement de| 
toute route carrossable et les se-| 
cours doivent ètre organisés à dos| 
de mulet. 

Surpris dans leurs gourbis, en pleine | 
nur, la plupart des indigènes n'ont | 
pu, en effef, se sauver à temps :| 
aussi il est à craindre que le nombre | 
des victimes soit bien plus important. 

Des médecins et des infirmiers sont 
cependant déjà partis d'Alger. 
vivres vont étr 


senties à Sétif. 
PREMIER 
BILAN | 


Le ministère de l'Intérieur n'a été | 
prévenu — ce qui peut paraitre assez 
invraisemblable — que ce matin de 
cette terrible catastrophe. 

D'aprés les premiers renseignements, 
les victimes se répartissent ainsi : 


69 morts. 
Au douar Ouled Addi (commune 
mixte de Malla) : 65 moris, 48 bles 


A Rhira (arrondissement de Sétif): | 


Magra (arrondissement | 
10 morts et 10 blessés | 


de Batna) 
graves. | 

Enfin, dans la commune mixte de 
Maadid' (arrondissement de Sétif), il 
y a 8 victimes 

A l'Observatoire du pare Saint- 
Maur, on précise que le séisme a été 
enregistré par plusieurs sismographes 
mardi, à partir de 2 h. 46 35", et 


quil a duré une heure. 


RE 


| 


M. Georges Duhamel 


| secrétaire perpétuel | 


donne 
e de secretaire pernét 
la rareté du fait, 
prend 


qui v 
rgement les pi 
eulement les entrouvrir à 
| quelques onnalités d'un éclat 
| modeste. L'Académie des « cama- 
| rades » est d par ia dé- | 


‘Aujourd’hui à Nuremberg : 


le charnier 
de Katyn 


présenté par l'accusation soviétique! 


U procès des grands criminels de guerre, le procureur sovi 
A que, le colonel Prokowsky, a abor 


d'une itale 


à Katyn, perpétrés à 


portance caj 


crimes aussi odieux. 

Le colonel Prokowski expose tout 
d'abord les garanties offertes à la 
cour de l'authenticité de la documen- 
tation de l'Union Soviétique. 

Il cite les noms des personnalités 
russes qui ont appartenu à la « Com- 
mission spéciale d'enquête de Ka- 
tyn ». Il y avait parmi eux les aca- 
démiciens Potemkine et Alexis Tolstoi, 
fils du célèbre romancier, le métro- 
polite Nicolas, le président de la 
Croix-Rouge soviétique Red Halsmoon, 
le lieutenant-général Goundoroff et 
plusieurs autres personnalités de 
f : 


Les assassins identifiés 


« Cent témoins ont déposé devant 
cite commission, ajoute l'officier 
russe. et, d'après les déclarations, on 
peut évaluer à quinze mille le nom- 
bre des officiers et soldats de l'armée 
polonaise massacrés par les hitlériens 
dans les bois de Katyn. 

» Les tueurs, précise-t-il, 
naient au 537e bataillon du 
la Wehrmacht. Ils avaient auparavant 
fait creuser les fosses communes par 
plus de 500 prisonniers de guerre de 


apparte- 
ie de 


l'automne 1941 par les nazis et dont la propa- 
gande hitlérienne s'efforça de rendre l'armée rouge responsable de 


NUREMBERG, 14 février. — | 


ce matin une question 
ats commis en masse | 


larmée rouge, qui furent tous mas- 
sacrés une fois leur besogne termi- 
ET 

» Les cadavres découverts à Katyn 
étaient ceux de prisonniers de guerre 
polonais faits par les Russes lors de 
la guerre avec la Pologne à l'autom- 
ne 1939. 

» Ces hommes avaient été ensuite 
internés dans trois camps situés à 
l'ouest de Smolensk 

» lis s'y trouvaient encore au mo- 
ment oü les Allemands envahirent et 
occupèrent cette région 

> Par la menace, par l'appát de pri- 

mes fabuleuses comme aussi par des 
barbares tortures. les Allemands s'i 
surérent de faux témoignages de ci- 
toyens soviétiques qui prétendirent 
que ces meurtres avaient été commis | 
par les Soviets en août 1941. » 
. Et le colonel Prokowski présentant 
à la cour les conclusions des experts 
médicaux russes sur la tuerie des 
quinze mille membres de l'armée po- 
lonaise, ajoute 

« lis ont tous été exécutés d'un 
coup de revolver da la nuque, si- 
gnature des assassinats massifs des 
hitlériens 
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Voici le dépôt des « surplus amérie: 


VENDREDI LEG 


Ciel 


riobie 
mouma 
DEMAIN 
Beou 


1946 


Soint-FAUSTIN 


> ANNEE 
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s » de Vincennes où ont passé plus 


de 30.000 véhicules. Toutes ces jeeps, tous ces comions sont abandonnés 


aux intempéries... Et il y a une di 


ine de comps semi 


s en France. 


QUIL 
AUJOURD'HUI : 


geux et brumeux, Vent 


gère gelée dans la nuit. Vent 
wonoble toible 
stationnaire 
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FERA 
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Temperature 
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préfabriqués 
600.000 


JERRICANS 
DES PNEUS 


Mirage des stocks 


et problème M 


des devises 
Par Charles FAVREL. 


pel 


Mutuel ou ac: 


ONTE sur le toit des tribunes de 
Vincenne: 


je contemplais la 
ouse célèbre où le bon peu- 


ple de Paris venait autrefois, 
selon son humeur, brüler les baraques du 


clamer « Uranie ». 


Pauvre champ de courses, comme on nous l’a changé ! Les barrières blan- 
ches du parcours sont devenues l’armature de réseaux barbelés. Hippodrome et 


polygone ont été réunis pour servir de plateau 
cules et de champ d’épanda:; 


Jeeps, remorques, camions roue 


gueule contre gueule marinent dans le silence de leur puissance mise en léthargie. 


morgue de monstres congelés. 
Ce sont les surplus alliés 


terme 


toutes les choses dont les armées victorieuses et riches ne sa 
dans l'Europe. entière, encombrent les quais des ports. 


et qui. 
campi 


les pares de rebut. 


contre roue, tanks, bulldozers. 


officiellement consacré pour di 


igner 


— C'est insensé, disent, À Vincennes, les gens qui ont risqué un œil pour 
se renseigner. Rien que dans ce dépôt il y a eu jusqu'à trente mille véhicules 
abandonnés aux intempéries. Et des garages de ce genre, on en trouve dans 


tous les azimuts: à Reims, à Marseille, au Havre 
rendre livraison de ces surplus et pour les répartir ? 


pour 

Voilà justement : il faut que les 
Français sachent que les surplus al- 
liés c'est, jusqu'à nouvel , une 
manière de mirage. Certes les mil- 


liers de camions alignés au cordeau, 
les gigantesques pyramides de pneu- 
matiques, tout cela c'est du solide, du 
palpable. Mais pour ce qui est de s'en 
aller avec une Jeep sous le bras. une 
chemise de popeline sur les omopla- 
tes et une bombe atomique dans la 
demain on 

ard. 

par 


poche. autant croire au « 
rase gratis » du coiffeur campai 
Le mystére m'a été expliq 


» Le reste, c'est-à-dire les 
» plus s, esf classé par lots pour 
« vente par soumission cachetée ». 
Attention : un ordre de priorité a 
été établi, pour jouer quel que soit le 
prix offert. En tête vient l'UNRRA. 
puis la Croix-Rouge Américaine, des 
œuvres diverses, enfin les fabricants 
américains désireux de récupérer le 
matériel portant leur marque. 

» En dehors de ces organismes, les 


autorités américaines ne traitent 
qu'avec les gouvernements. Elles se 
réservent d'allleurs le droit absolu de 


décider de l'attribution „des lots en 
fonction des conditions économiques 
et politiques des pays soumissionnai- 
Tes. Telle marchandise se trouvant 
par exemple en Allemagne. et pour 
laquelle la France offre le meilleur 

ix. pourra étre cédée à la Hollande 
ou ia Belgique pour des raisons de 
commodités de transport. 

» Les Américains ne font pas des 
surplus une affatre d'argent. Le prix 
limite fixé par leurs experts ne doit 
en aucun cas étre mais on 
doit payer comptant et — jusqu'à 
nouvel ordre — en dollars. 

» Lorsque l'acte de vente est enfin 
signé, les autorités américaines fixent 


> La décision à prendre dans chaque 
cas intéresse, non pas seulement la 
tractation envisagée, mais tout le 
probléme de notre reconstruction. 

» La Commission francaise des sur 
plus fait de son mieux, et trouve au- 
près des autorités alliées une compré 

ension et une aide qui facilitent 
Zrandement sa tâche. On assure méme 
ane le gouvernement américain envi- 
sage d'autoriser les paiements en 
francs. Alors, nous serions sauvés. 

» A la date de ce jour, les achi 
réalisés par la France soni de l'ordre 
de 13 millions de dollars, sott 1 mil- 
liard et demi de nos francs 

» Ce qu'on a acheté ? En dehors 
des locomotives, wagons et de 6.491 
camions déjà acquis en vertu de« ac- 
cords prêt et bail, nous avons acheté 
du coton, de l'acier, des baraquements. 
250.000 couvertures. 1.200 tonnes de 
papier d'imprimerie, 600.000 jerricans | 
pour nos pécheurs, des grues élec 
triques, des équipements chirurgicaux 
et produits pharmaceutiques, 45 jeeps, 
180 pneus. Ce sont justement ces 
pneus-là qui ont permis la remise en 
circulation des autobus parisiens. 

» 97 % de ces achats intéressent la 
production industrielle. Des peurpar- 
ers sont en cours pour la reprise du 
pipe-line Averra-Berre et des instal- 
lations portuaires de Cherbourg. 

Enfin, le Gouvernement francais, qui 
n'ést pas dévelnard, vient de profiter 
d'une occasion étonnante, 


Huit camps | 
américains 


Tl a pu acheter en bloc, pour deux 
millions de dollars, huit camps amé- 
ricains édifiés dans les secteurs de 
Reims et de Mailly-le-Grand. Ces 
camps, qui comprennent des bara- 
quements. des tentes, des maisons 
préfabriquées, pourront loger au be- 
soin 130.000 personnes. L'installation 


Gest quil y a de tout, dans les 
catalogues. L'acheteur t hésiter 
entre tel lot de 7 millions 630.000 doi 


lars et le lot 115, par exemple, entre- 
posé à Marseille et estimé à... 1 dol- 
lar seulement : il 


Qu'est-ce qu'on attend 


un personnage tombé du train des| 
restrictions : un ingénieur des Tabacs 
victime de la carte de fumeur et 


— Tout d'abord, me dit-il, il 
faut pas croire que les Américains| 
mettent en « surplus » tout le maté- 
gel qu'on peut voir dans les parcs. 
Il y a des choses qu'ils gardent pour 
le ravitaillement et l'entretien des 
troupes d'occupation, d'autres qu'ils 
réembarquent, d'autres encore qu'ils 
envoient à la casse. 


taires | 

| 
un délai maximum de trente jours 
pour l'enlèvement du matériel 

» La France attendait comme le| 
Messie la liquidation des surplus. | 
Mais il a fallu déchanter : notre | 
porte-monnaie contient trop peu de 
dollars. Force nous est de sélection- | 
ner sévèrement nos demandes en te- 
nant compte, non seulement de leur 
urgence, mais aussi du plan général 
de nos importations et de la renais- 
sance de nos industries. 

» On voüs dit par exemple : il y a 
des milliers de camions qui attendent 
preneur 

» Voire, réfléchissent les experts de 
la Commission Francaise des Surplus. 
Avant de faire des offres, il y a lieu 
d'examiner. plusieurs questions. La 
forte consommation en essence de ces 
camions américains permet-elle, chez 
nous, une utilisation commerciale 
pratique ? Trouverons-nous des plè- 
ces de rechange et des pneus à la di- 
mension ? Et l'industrie francaise ne 
va-t-elle pas nous offrir des modèles 
plus avantageux ? Ne vaut-il pas| 
mieux, pour la méme dépense de de- 
vises, importer du charbon, du blé 
ou de la pénicilline ? 
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riers du ministère de la Défense n: 
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matériel. Les experts, immédiatemen: 
prévenus, ont compris qu'il s'agissait 
là d'une innovation intéressante. — | 

Car sí chaque soldat était tenu| 
d'acheter, sur sa solde, son réveille- | 
matin personnel, on pourrait faire| 
l'économie d'un clairon par caserne, | 
et le budget de l'armée serait soulagé | 
d'autant |. 
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en 
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lement cinq péniches qui, er 
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est arrêté 


C'est le neveu 


de la victime 


jeune dévoyé, sorti de prison il y a 6 jours 


assassinée dans son pavillon, 
circonstances 
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mois de prison qui lui avait été infl 
ficié d'une réduction de peine car i 


odieuses que nous avons 
Condamné de droit commun, Maurice Thierry, 
vingt-deux ans, purgeait, à la Centra! 


'EST par son neveu, Maurice Thierry, que Mme Juliette Thierry fut 


rue d'Herblay, à Taverny, dans les 
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qui est jé de 
de Troyes, une peine de dix-huit 
ée pour vol. Sorti le 8, ayant béné- 
en avait fait une partie en réclu- 


sion. il se trouvait sur le pavé, sans un sou. 


Thierry savait que son oncle et sa 
tante possédaient des économies. Il 
décida de s'en emparer. 

Son oncle quittait, nous l'avons dit, 
Taverny tous les matins de bonne 
beure. Le jeune criminel guetta le 
départ et s'introduisit dans le pavil- 
lon aussitôt aprés. 

Mme Thierry déjeunait. Surprise par 
cette visite insolite, elle se montra, 
si l'on.en croit Thierry, peu accueil- 
lante. Des paroles aigres-douces 
s'échangèrent. Outré de colère, Thierry 
prit alors son parti : se saisissant 
d'un marteau qui trainait dans la cul- 
sine,.U frappa comme un sourd. Ce 
fut plus qu'une tuerie : un massacre. 


Aiguillés sur la piste de Maurice 
Thierry dès qu'ils eurent appris qu'il 
avait été condamné déjà six ou sept 
fois pour vol, les enquêteurs acqui- 
rent la certitude qu'il était bien l'as- 
sassin quand on eut identifié les em. 
preintes toutes fraiches qu'il avait 
laissées sur les meubles. Il restait à 
l'appréhender. 

Comme il était vraisemblable que 
l'assassin s'était réfugié à Paris, des 
vérifications furent faltes au service 
des garnis. Elles furent concluantes. 
Depuis le 9, l'assassin logeait dans un 
hôtel du 18 C'est là que. cette nuit, 
les enquêteurs le: retrouvèrent 
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— Aussi longtemps 
qu'il nous plairi 


— Vous voulez dire qu'il me plaira. 
C'est-à-dire, ni une nuit, ni méme 
une heure, et certainement pas cette 
nult-ci, ni cette heure-ci, ma Dona. 

Le feu baissait et, peu à peu. 
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vez-vous quel jour nous som- 

mes ? dit-elle, un moment plus tard. 
— Oui, c'est la Saint-Jean, la mi- 
été, le jour le plus long de l'année, 


répondit-il. 


— C'est pourquoi, au lieu de re- 
monter sur le bateau, nous devrions 
passer la nuit ici, reprit-elle. 
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anes de boue Par intermittence, 
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hautes frondaisons, Les engoulevents 
s'étaient tus, les oiseaux de mer 
dormalent La nuit était sans lune, 
; tout prés d'eux ela. 
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— Oui, dit-il. 

— Je verrai William. Si 
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1 est dangereux de faire 
des projets, ils risquent 
de ne pas se réaliser. 

— Nous nous borne- 
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